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Député au Grand Conseil depuis 2022 
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Conseiller Administratif depuis 2015 
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Candidat au Conseil d’Etat avec 
Delphine Bachmann 
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Qui suis-je ? 
Né à Genève, il y a 53 ans, je suis marié et père de deux 
jeunes de 17 et 21 ans. J’ai grandi à Plan-les-Ouates, où je vis 
toujours, dans une famille maraîchère depuis plusieurs 
générations, profondément attachée à la terre. Une terre 
genevoise où j’ai passé toute mon enfance en participant à 
l’exploitation familiale, façonné par des valeurs fortes comme 
le travail, l’engagement et le respect de la nature.  Je suis un 
vrai produit du terroir. 

Très jeune, je me suis aussi passionné pour le sport. J’ai été 
fier de porter les couleurs du Servette en pratiquant le foot 
à haut niveau, en junior élites ou en présélection suisse des 
M15. J’ai appris le goût de l’effort, la solidarité collective et le 
dépassement de soi. Une passion qui a orienté ma vie 
professionnelle puisque je suis devenu enseignant 
d’éducation physique pour partager avec les jeunes 
l’importance d’un corps sain dans un esprit sain. Je suis 
ensuite devenu doyen du Centre de trans i t ion 
professionnel le, pour mieux fédérer les équipes 
enseignantes, résoudre des situations scolaires et sociales 
complexes et développer des liens tangibles avec les 
entreprises.  

Aujourd’hui, je reste un passionné de montagnes, de course 
à pied et de cyclisme.   Des moments précieux pour me 
ressourcer mais aussi réfléchir différemment aux gros 
dossiers du moment.

Mon engagement politique  
L’engagement désintéressé au service du bien commun est 
la source de mon implication politique, au sens noble du 
terme. Je me suis d’abord beaucoup impliqué au niveau 
associatif. Puis, je me suis rendu compte que pour faire 
véritablement bouger les choses, il fallait passer par 
l’engagement politique. À 29 ans, je suis devenu conseiller 
municipal à Plan-les-Ouates, sous les couleurs du PDC dont 
je partage les valeurs fondamentales.  

Ensuite, grâce aux actions concrètes entreprises au niveau 
politique et associatif, j’ai été élu conseiller administratif à 45 
ans, en 2015. A ce poste, je pilote aujourd’hui les domaines 
du social, de la culture, de la petite enfance, de la jeunesse, 
du lien avec les entreprises et des ressources humaines.  

J’ai également développé un secteur de la promotion 
économique avec le succès que vous connaissez de la zone  
d’activité de ma commune. J’ai accordé une priorité au 
développement de crèches et de modes de garde adaptés  
de la petite enfance. Tout comme l’accès à la culture avec 
une offre communale plus riche pour toucher un plus large 
public, notamment dans le cadre de notre saison culturelle, 
de la julienne ou des activités estivales. La mise en place 
d’une véritable démocratie participative a donné naissance à 
Champ Ravy, lieu de rencontre et d’activités gérés par des 
habitants et des associations. J’ai toujours placé le bien-être 
du citoyen et sa qualité de vie au cœur de mon action. 
Cette volonté, bien au-delà des mots, s’est traduite par des 
actions concrètes.  

Ces actes et la reconnaissance de mes paires m’ont ensuite 
permis d’être élu Président de l’Association des communes 
genevoises (ACG) durant 3 ans (2018-2021). J’ai travaillé 
collégialement avec les 45 communes genevoises pour 
négocier avec le Canton autour de sujets passionnants tels 
que la LRT, le transfert du SIS, la loi sur le sans-abrisme. 
Cette responsabilité intercommunale et les résultats 
concrets obtenus ont été pour moi une révélation.  De là est 
née mon envie de m’impliquer au niveau cantonal en 
proposant ma candidature au Conseil d’Etat.

Pourquoi Le Centre ? 
Je crois avoir toujours incarné les valeurs du Centre, en 
m’affranchissant des crispations politiciennes. J’ai toujours 
initié et défendu des projets qui correspondent à ma vision 
de la politique au service du citoyen. Sans polarisation et au-
delà des dogmes politiques. J’agis pour une économie forte 
et innovante, des dispositifs sociaux, culturels et sportifs 
performants et ambitieux. Je défendrai toujours les trois 
grands principes du modèle genevois  : Attractivité – 
Prospérité – Solidarité.  

Le Centre sait fédérer et chercher des majorités utiles pour 
faire adopter les projets et les lois. Le Canton de Genève 
évolue très vite et on ne peut pas se permettre 
l’immobilisme politique généré par des conflits partisans. Le 
Centre a toujours eu ce sens du compromis et du bien 
commun pour faire avancer Genève dans le bon sens en 
préservant ses fondamentaux. 



Mes priorités politiques 
Je veux avant tout défendre et consolider notre modèle 
genevois en l’inscrivant dans son époque. Une époque 
durable, incertaine et interpellante sur de nombreux sujets, 
tels que le pouvoir d’achat, la sécurité, la mobilité ou 
l’aménagement du territoire.  

• Concernant l’aménagement du territoire, il faut qu’on en 
termine avec une densification aveugle qui ne tient pas 
compte de la sensibilité et de la qualité de vie des 
Genevois.  Notre réponse au besoin de logement doit se 
faire avec une densité raisonnable et bien acceptée. 

• Economiquement, nous devons rester attractif et innovant 
en encourageant l’esprit d’entreprise sans affaiblir les 
condi t ions-cadres avec des mesures f isca les 
dangereuses. L’épanouissement de nos PME est un 
facteur fondamental de notre réussite.  

• La durabilité n’est pas qu’une affaire du développement du 
territoire. Je propose donc la création d’un département 
transversal de la Durabilité pour une véritable cohérence 
des actions de l’Etat. Dans tous les domaines ! 

• Pour la formation, un domaine que je connais bien avec 
ma double casquette d’enseignant et de responsable 
politique, je veux :

1. Redonner toute leur place aux enseignants
Rien ne peut se faire sans l’adhésion des enseignants. Ils 
doivent retrouver davantage d’autonomie en matière 
pédagogique. La liberté d’enseignement doit être garantie, 
dans les limites des méthodes éprouvées, permettant à 
chaque enseignant de rejoindre l’établissement qui convient 
à sa préférence pédagogique car on ne fait bien que ce 
qu’on aime faire.  

Cette pluralité pédagogique deviendra de fait un moteur de 
l’innovation pédagogique avec et par les enseignants. Les 
autorités scolaires apporteront leur soutien aux innovations 
et au maintien d’un cadre ferme et compréhensif dans les 
classes, car ce cadre est absolument nécessaire aux 
apprentissages scolaires. 

2. Orienter de manière continue
Le processus d’orientation scolaire et professionnel des 
élèves se résume désormais souvent à un système de choix 
par défaut à partir de l’échec d’entrée dans le cursus 
gymnasial au sortir du CO. Cette réorientation en cascade 
vers « le bas » n’est pas pour rien dans la démotivation des 
élèves et la dévalorisation de la formation professionnelle, 
qui se retrouve au plus bas des préférences individuelles. 
Cette pression sur la réussite scolaire produit énormément 
de stress, voir même d’angoisse, chez les jeunes. C’est 
pourquoi le processus d’orientation doit être continu de 11 à 
18 ans. Agissons sur les forces et les dispositions de chaque 
élève plutôt que de pratiquer la sélection par les faiblesses 
et les carences. Il s’agit donc de renforcer les passages 
entre les différentes étapes de la formation en valorisant les 
compétences de chacun pour en faire le vecteur de 
l’insertion socioprofessionnelle. L’ampleur de la tâche est 
importante mais elle est le prix d’une « école qui améliore et 
s’améliore ». 

3. Travailler sur la transversalité de nos politiques 
publiques
Il est fondamental de mettre en place des politiques 
publiques transversales permettant d’innover dans le 
domaine de la formation pour mieux s’adapter aux besoins 
des entreprises qui ont besoin de compétences spécifiques 
et évolutives avec le temps. La formation professionnelle 
doit être en lien beaucoup plus direct avec le monde de 
l’entreprise et co-constuire les cursus de formation de 
demain, permettant de former une main-d’œuvre locale de 
manière qualitative et quantitative. Nous devons créer un 
service unique d’accompagnement des entreprises 
formatrices. Notre système de formation duale mérite qu’on 
y déploie des moyens forts. 

Toutes ces raisons doivent inciter les Genevois à voter 
utile et compact pour leur bien, pour leur qualité de vie et 
pour la défense d’un modèle que le monde nous envie. 
Choisir Le Centre, c’est un choix responsable et durable 
qui prend tout son sens dans notre raison d’être : 
« Ecouter, analyser et agir pour le bien commun de 
Genève et des Genevois-es. »
  
  

Plan-les-Ouates
Le Centre



Jacques BLONDIN 

Député au Grand Conseil depuis 2018 

Président du Parti Le Centre / Genève  

Ancien Directeur de l’Union Maraîchère 

Candidat au Grand Conseil

Qui suis-je ? 
Genevois d’origine, fils de maraîcher, ingénieur agronome 
HES de formation, je suis né à Charrot sur la commune de 
Bardonnex et j’habite à Saconnex d’Arve. 
Mes activités professionnelles à Genève, ont été accomplies 
dans le cadre de la direction de la coopérative Union 
Maraîchère de Genève. 
Je suis toujours actif dans le secteur de la production 
maraîchère biologique via Bioromandie SA que je préside et 
qui regroupe plusieurs producteurs genevois et romands. 
Je suis également membre du Conseil d’Agri-Genève qui est 
le syndicat professionnel des agriculteurs du canton. 
Travailler pour « les gens de la terre » est non seulement un 
bonheur, mais me procure également la satisfaction de 
proposer à la population des aliments de qualité, cultivés 
dans notre région. 
Marié à Françoise, nous avons la joie d’avoir 3 enfants et 6 
petits-enfants. Leur assurer de bonnes conditions 
d’existence et un avenir prometteur est pour moi une 
obligation morale. 
Dans mes loisirs, j’apprécie la course à pied, la randonnée, le 
ski et la lecture. 

Mon engagement politique 
Engagé au sein de diverses organisations professionnelles 
cantonales et nationales, j’ai depuis toujours été actif dans la 
politique agricole. 
J’ai été élu au Grand Conseil en 2018 et je siège maintenant 
au sein des commissions fiscales, des finances, de 
l’économie, des travaux et de l’énergie. 
Depuis juin 2022 j’assume la présidence du parti cantonal Le 
Centre. 
Je dispose du temps nécessaire pour assumer ces mandats 
et je pense bénéficier de compétences et d’expériences 
dans les domaines variés de la politique genevoise. 

Pourquoi Le Centre ? 
Le Centre, situé au cœur de l’échiquier politique genevois, 
correspond à l’idée que je me fais d’une activité politique 
visant à trouver les solutions autres que « le chacun pour soi 
ou le tout à l’Etat ». 
Un centre fort est la garantie d’offrir aux genevoises et aux 
genevois des propositions et des solutions qui permettront 
à Genève de sortir des difficultés actuelles et de 
l’immobilisme qui figent nos institutions. 

Environnement, aménagement du territoire, agriculture 
Il faut œuvrer pour concilier les besoins légitimes, mais bien 
souvent antagonistes du canton, de la population et des 
entreprises relevant tous, à des degrés divers, du territoire 
et de l’espace.  
Il faut un développement urbanistique qui offre des 
perspectives réelles de logement pour nos enfants et celles 
et ceux qui aspirent à vivre à Genève, tout en respectant 
l’aménagement du territoire, un bâti de qualité et bien 
évidemment notre environnement. Les politiques doivent 
s’engager pour que des solutions soient trouvées et des 
réponses données. 
Une agriculture de proximité, qui produit des aliments de 
qualité, doit non seulement nourrir la population genevoise 
mais également être productive et rémunératrice pour ceux 
et celles qui en vivent. 

La santé et la famille 
Il faut aussi absolument mettre un frein à la spirale infernale 
de la hausse des primes d’assurances maladie. On parle de 
plus de 20 milliards d’économies possibles. Il est urgent 
d’agir ! 
Les familles (au sens large) sont le terreau dans lequel 
s’épanouit notre société : il faut soutenir sans faillir celles et 
ceux qui assument la charge éducative des générations 
futures ! 
Le pouvoir d’achat de tout un chacun sera un axe fort de la 
prochaine législature. L’inflation et les hausses de prix des 
biens de premières nécessités fragilisent les défavorisés et 
la classe moyenne. 

L’économie et les finances 
Le canton de Genève doit rester compétitif et équilibrer ses 
finances. Pour atteindre cet objectif i l convient 
d’accompagner une administration cantonale efficace avec 
des mesures pour inciter les entreprises dynamiques à 
s’installer et à rester sur notre sol, condition évidente à des 
finances saines. 
Les emplois, la formation professionnelle, la retraite des 
aînés et la qualité de notre le tissu social dépendent d’une 
politique fiscale équilibrée ! 
  
Voter Le Centre c’est donner du sens à votre bulletin 
électoral pour que Genève bouge ! 



Vincent GILLET 

Conseiller Municipal depuis 2015 

Secrétaire Général Le Centre Genève 

Candidat au Grand Conseil

Qui suis-je ? 
Âgé de 33 ans, j’ai fait mes études à l’Université de 
Genève avec une formation en sciences politiques et 
en administration publique.  

Depuis maintenant plus de deux ans, j’occupe la 
fonction de Secrétaire général du parti Le Centre 
Genève. Je suis également officier à l’armée et bien 
que j’aie désormais terminé mes jours de service, 
l’expérience acquise au fil des ans m’est toujours très 
utile autant sur le plan personnel que professionnel. Je 
garde en particulier de ces années de service 
l’aventure humaine car l’armée de milice permet des 
rencontres entre des personnes d’horizons très divers.  

Lorsque j’ai un moment de libre, j’apprécie le passer en 
montagne (en pratiquant diverses activités sportives 
comme l’alpinisme, le ski de randonnée ou le télémark) 
ainsi qu’avec ma famille et mes amis. 

Mon engagement politique 
Si je m’intéresse depuis toujours à la politique, mon 
engagement remonte à 2015 ou j’ai rejoint le PDC et ai 
été élu au Conseil municipal de Plan-les-Ouates.  

J’ai été réélu en 2020 et désormais, avec ma fonction 
de Secrétaire général, la politique occupe une grande 
partie de ma vie. Dans le contexte actuel, marqué par 
les incertitudes et la polarisation du débat, les valeurs 
défendues par Le Centre m’apparaissent particu-
lièrement importantes. Il s’agit de mener une politique 
équilibrée au service du bien commun, sans 
dogmatisme mais avec conviction. C’est ainsi que j’ai 
toujours appréhendé mon mandat de Conseiller 
municipal et je souhaite aujourd’hui poursuivre cet 
engagement au niveau cantonal en me présentant à 
l’élection au Grand Conseil. 

Pourquoi Le Centre ? 
Rejoindre Le Centre a toujours été une évidence pour 
moi. Tout d’abord parce que les valeurs défendues par 
le parti me correspondent et également pour sa 
manière de faire de la politique avec une vraie culture 
du débat qui manque souvent ailleurs.  

Aujourd’hui Genève a plus que jamais besoin d’un 
centre fort pour sortir des blocages et retrouver de 
l’ambition.  

Mes priorités 
Parmi tous les sujets qui me semblent importants, je 
relèverai en premier lieu la nécessité de redonner du 
pouvoir d’achat à la classe moyenne et aux familles en 
agissant sur la fiscalité, le logement et l’assurance 
maladie.  

Ensuite, il faut absolument accélérer la transition 
énergétique, autant pour faire notre part face au défi 
climatique que pour gagner en souveraineté et en 
autonomie. Cela implique une politique volontariste en 
matière de rénovation des bâtiments et de 
développement des énergies renouvelables sur le 
canton. 

Si des investissements conséquents sont nécessaires, 
il faut également développer les filières de formation 
afin d’avoir la main d’œuvre qualifiée pour réaliser 
cette transition.  

Enfin, je considère que l’éducation citoyenne doit être 
renforcée car c’est le socle sur lequel reposent nos 
institutions et notre démocratie directe. 
  



Philippe ROCHETIN 

Conseiller Municipal depuis 2006 

Physiothérapeute Indépendant 

Candidat au Grand Conseil

Bonjour Philippe ROCHETIN, tu es candidat aux élections 
au Grand Conseil le 2 avril prochain. Peux-tu te 
présenter ? 

J’ai 48 ans, je suis marié et papa de 2 adolescents de 14 et 16 
ans. Je suis physiothérapeute à Carouge dans un centre que 
je dirige avec deux associés. Nous avons une quinzaine 
d’employés et nous rééduquons les pathologies liées au 
sport principalement.

Tu es élu depuis quelques années ici à Plan-les-Ouates, 
pourquoi vouloir devenir député à présent ? 

En effet, je suis rentré au conseil municipal de Plan-les-
Ouates en 2006 et j’adore siéger dans notre Commune. J’ai 
eu la responsabilité de présider ce conseil à trois reprises 
(2012-2013, 2018-2019, 2021-2022) avec un énorme plaisir et 
grand respect de cette fonction. L’ambiance de travail entre 
élus est excellente ici, tous les élus ont une véritable envie 
de travailler pour le bien de Plan-les-Ouates et je pense que 
les citoyens le ressentent et bénéficient de la bonne gestion 
de notre commune devenue Ville. Cependant, je me rends 
compte que sur de nombreux sujets, principalement 
l’aménagement du territoire, c’est à l’échelon supérieur que 
beaucoup de chose se décident, c’est une des raisons pour 
laquelle je veux m’engager au niveau cantonal sans pour 
autant abandonner ma fonction à Plan-les-Ouates. De 
nombreux enjeux de société sont débattus au Grand 
Conseil. Depuis des années j’ai acquis avec mes nombreux 
engagements professionnels ou associatifs une analyse et 
une vision qui me fait dire que je suis prêt à m’engager pour 
Genève et apporter ma contribution pour le bien de notre 
Canton.

Ambitieux programme que tu nous dépeins ici, tu as une 
baguette magique ? 

Bien sûr que non, et personne ni aucun parti ne peut l’avoir. 
Avec les années, s’il y a bien une chose que j’ai apprise est 
que modestement, personne ne détient la solution à tous les 
problèmes et que l’on ne peut pas plaire à tout le monde. 
Cependant, ce n’est pas une raison de ne pas proposer des 
idées et en débattre, tel est le principe d’une démocratie. Je 
sais également que les positions sont plus dogmatiques au 
niveau cantonal qu’elles ne le sont à notre échelle 

communale, mais ceci ne me fait pas peur car si j’ai choisi le 
parti « Le Centre » qui était le PDC auparavant, c’est parce 
que j’aime être le liant entre les idées qui ne sont pas 
forcément identiques voir diamétralement opposées. 

Donc tu es convaincu d’être dans le « bon » parti ? 

Absolument ! Ce parti me correspond à 100% ! Jamais je n’ai 
regretté mon choix initial qui n’a pas été difficile à faire. Les 
personnes qui composent Le Centre sont très souvent des 
femmes et des hommes qui sont déjà pleinement engagés 
dans des associations culturelles, sportives ou autres. Ces 
personnes qui ont l’engagement dans leur ADN et qui le font 
très souvent de façon bénévole. 

Lorsque j’ai commencé le basket tout jeune enfant, mon 
président de club était le regretté Carlo Lamprecht. Un 
homme exceptionnel que j’ai continué à considérer en 
grandissant. En suite lorsque je me suis intéressé la politique 
sur Plan-les-Ouates, j’ai rencontré Xavier Magnin et de suite 
j’ai adhéré, nous partageons de nombreuses valeurs 
communes. En 2020, j’ai eu le plaisir de mener la campagne 
pour nos élections communales à ses côtés comme colistier 
pour le conseil administratif. 

Aujourd’hui, il a également mon soutien total pour sa 
campagne pour l’élection au Conseil d’Etat, où je suis 
convaincu qu’il fera un excellent magistrat pour notre 
Canton. 

Alors bonne fin de campagne à vous, que peut-on te 
souhaiter ? 

Souhaitez-moi la santé car il en faut pour ces engagements 
conséquents. Et plus largement je souhaite que notre parti 
progresse pour avoir quelques sièges supplémentaires. Le 
nouveau nom de notre parti a insufflé une nouvelle 
dynamique, le parti voit arriver des membres plus jeunes et 
la liste est séduisante avec cette touche de jeunes 
compétents.  

Et avec le ticket Xavier Magnin - Delphine Bachmann au 
Conseil d’Etat, nous proposons des personnes de grandes 
qualités. Alors votez utile pour Genève le 2 avril prochain !



Nelson  MOTA 

Travailleur Social @ Le CausE 

Candidat au Grand Conseil

Qui suis-je ? 
Citoyen et par-dessus tout genevois, je suis un jeune 
actif sans enfant qui investit son temps libre auprès de 
notre communauté depuis plus de 10 ans. Mes 31 ans 
font de moi le membre d’une partie de la population 
trop peu représentée en politique, pourtant 
concernée et disponible. 
 
Diplômé de l’Ecole Hôtelière de Lausanne pour 
laquelle j’ai eu la chance de bénéficier d’une bourse 
d’études, un brin allergique aux strass et paillettes, 
c’est à la suite de mon parcours que s’est ancré une 
volonté d’apporter mon soutien à un lieu de répit 
humanitaire luttant contre la précarité et le sans-
abrisme auprès de l’Association Lecause.
  
Quand je ne pratique pas la plongée sous-marine ou 
que je ne suis pas devant un documentaire 
géopolitique, je développe en parallèle deux projets 
hôteliers au Portugal, d’où mes parents sont 
originaires. 
  
Plutôt discret et pudique, ma volonté de candidater au 
Grand Conseil est née de ma frustration à constater 
certains travers de notre système, associée à ma 
volonté d’agir pour le bien commun. 

Mon engagement politique 
Responsable du programme de soutien scolaire du 
foyer de l’Etoile, coach sportif des "Ainés Actifs" mis 
en place par InsPoweredBy, et membre de la Croix-
Rouge Jeunesse, je prends plaisir à cumuler les 
engagements dans des causes qui me sont chères.  

Je préside également l’Association Pervenches que j’ai 
fondée en collaboration avec les services sociaux 
genevois en 2013. Cette dernière œuvre pour 
l ' intégration et insertion professionnelle des 

populations migrantes à travers la pratique et 
l’encadrement d’activités sportives. Ainsi grâce au 
sport, nous réunissons des requérants d’asile mineurs 
non-accompagnés (et bientôt les séniors !) et la 
jeunesse locale, créant des synergies sur fond de 
mixité sociale et intergénérationnelle. 
  
Ma vision 
Comme je constate quotidiennement que cela est 
possible à travers mes diverses activités, je souhaite 
concrétiser des projets soutenant  la cohésion sociale 
à travers l’éducation, l’intégration et l’insertion 
professionnelle, tous garants d’une société productive 
et solidaire. Pour ce faire, il est plus que jamais 
nécessaire de repenser certaines institutions pour 
offrir un système de santé digne et lutter contre la 
précarité. L’ensemble de ces travaux doit par ailleurs 
être entrepris en veillant à protéger et fortifier notre 
tissu économique local, vecteur indispensable de tout 
progrès. 
  
Oui, car notre canton a besoin d’un nouveau souffle, 
que se soit au niveau de l’employabilité, de la LAMAL 
ou encore des enjeux écologiques. Bref, Genève 
mérite qu’on lui redore son blason ! 
  
Enfin, face à la polarisation croissante des systèmes 
politiques du monde entier, Genève se doit par ailleurs 
de montrer l’exemple et d’offrir un climat de confiance, 
en proposant des solutions à la fois solidaires, 
responsables et avant-gardistes soutenues par des 
dialogues constructifs.



Chère lectrice, Cher lecteur, 

Comme vous le savez, la politique genevoise n’a jamais 
été aussi effervescente que cette année. Il y a un 
nombre incroyable de partis et de candidats pour ces 
élections.  
Tous les partis réclament le centre de l’échiquier 
politique. Les libéraux, les verts, et même les 
socialistes qui prétendent être au centre. Mais ils n’ont 
pas les valeurs ni l’expérience du Centre, pour mener 
une politique digne de ce nom, car « Le Centre » c’est 
nous. 
Sur le terrain, c’est nous qui faisons le vrai équilibre 
avec notre travail acharné. Nous sommes le parti du 
trait d’union. Nous exigeons la liberté pour toutes et 
tous. Nous sommes solidaires pour aider ceux qui sont 
démunis. Nous sommes responsables pour un 
développement durable économique, écologique et 
social.  

Nous sommes Le Centre, avec nos valeurs qui sont 
dans nos ADN depuis le début. Le changement de 
nom n’a rien affecté, car nous avons toujours placé 
l’humain au centre. 
Aujourd’hui, nous avons besoin de vous pour les 
élections. Vous devriez voter compact, car chaque 
suffrage est important. Une liste complète, sans biffer 
des noms, peut nous porter 100 votes.  

Nous avons une équipe soudée et nous devrions faire 
confiance à leurs capacités et leurs expériences. Votez 
pour la liste N°5, parce que nous mettrons toute notre 
force pour augmenter le pouvoir d’achat, pour une 
formation de qualité de nos enfants, pour soutenir les 
PME, pour la protection de l’environnement, pour des 
logements accessibles. 
  

Ayhan KARAYIGIT

post-scriptum

Pour notre environnement : 
• Accélérer le remplacement des chauffages à 

énergie fossile par des installations à énergie 
renouvelable ; 

• Décentraliser la production énergétique en 
favorisant l'autonomie énergétique de chaque 
bâtiment ; 

• Lutter contre les îlots de chaleur grâce à un plan 
d'action pour réaménager et végétaliser l'espace 
urbain. 

 
Pour nous loger : 
• Augmenter la part de logements non subventionnés 

mais à loyers contrôlés en zone de développement ; 
• Favoriser l'accès à la propriété par la mise en place 

d'un système de caution pour les PPE à prix 
contrôlés. 

Retrouvez notre  
programme complet sur 
ge.le-centre.ch 

Pour notre pouvoir d’achat : 
• Augmenter la déduction annuelle à 17'000 CHF pour 

chaque charge de famille et à 8'500 CHF pour 
chaque demi-charge ; 

• Indexer annuellement les déductions fiscales à 
l’inflation ; 

• Diminuer l'impôt immobilier complémentaire pour 
les propriétaires occupant leur logement. 

Pour nos enfants : 
• Créer un système de bons de garde à faire valoir 

auprès de structures publiques et privées afin de 
favoriser la création de nouvelles structures de 
garde ; 

• Mettre en place un congé parental flexible tant pour 
les employés que pour les employeurs ; 

• Réformer le cycle d'orientation en supprimant les 
niveaux les deux premières années. 

Pour nos entreprises : 
• Alléger le fardeau bureaucratique qui pèse sur les 

PME ; 
• Sortir l'outil de travail de l'imposition sur la fortune ; 
• Accompagner davantage les entreprises en matière 

d'innovation par des dispositifs fiscaux d'allégement 
de l'imposition.

V O T E Z  L A  L I S T E  N ° 5  E T  V O T E Z  C O M P A C T  !

V O T E Z  P O U R  D E L P H I N E  B A C H M A N N  E T  X AV I E R  M A G N I N

http://ge.le-centre.ch

